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ENSEIGNEMENT 7-11 ANS 
VIE DE SAINTE MARGUERITE-MARIE 

 
Pour les plus jeunes, n’hésitez pas à vous approprier le texte, à le raccourcir, et à partir principalement 
des illustrations du diaporama. 
 
 (d’après le Livre Belle Histoire, Belle vie de Ste Marguerite Marie, éditions Mame)  
 
Diapo 1  
Présentation 
 
Diapo 2 
Marguerite naît le 22 juillet 1647 dans un hameau près de Paray-le-Monial. Elle est la seule fille dans 
une famille de garçons. Marguerite est baptisée trois jours plus tard dans l’église paroissiale. Sa 
marraine est une jeune châtelaine des environs. 
Son père est notaire royal, et offre à sa famille une vie aisée. Marguerite vit dans une famille aimante et 
pieuse. Elle est une petite fille douce qui veut faire plaisir à Dieu. Elle arrive à se retenu de faire une 
bêtise quand elle comprend qu’elle peut faire de la peine à Dieu. 
 
Diapo 3 
Dès son plus jeune âge, Marguerite aime prier. Elle sort souvent dans le jardin derrière la maison, pour 
passer un moment avec le Seigneur. Elle n’a que 4 ou 5 ans quand elle promet à Jésus d’être sa servante 
toute sa vie. 
 
Diapo 4 
Marguerite va souvent visiter sa marraine dans son château. Avec elle, elle apprend à lire et à écrire, et 
aussi le catéchisme. Marguerite aime le château, et les alentours, mais aussi la chapelle où elle aime 
prier avec beaucoup de ferveur. Marguerite aime aussi beaucoup rire et s’amuser. 
 
Diapo 5 
Mais son papa tombe très malade et il meurt alors que Marguerite n’a que 8 ans ! Que c’est dur pour 
elle et sa famille ! 
Peu après elle fait sa Première Communion. Depuis ce jour, elle se sent de plus en plus attirée par la 
prière même quand elle a envie de jouer comme tous les autres enfants. 
 
Diapo 6 
A l’âge de 11 ans, elle tombe malade. Pendant presque 3 ans, elle sera allongée dans son lit, paralysée. 
Sa maman lui demande de prier la Sainte Vierge pour qu’elle l’aide à guérir. 
Alors Marguerite demande à Marie un miracle, et lui promet de devenir religieuse si cela se réalise. 
Aussitôt, ses douleurs disparaissent, elle se lève et peut marcher. Vous imaginez la joie de sa maman ! 
Marguerite a maintenant 14 ans.  
 
Diapo 7 
Depuis la mort du papa, la famille de Marguerite n’a plus d’argent. Avec sa maman et ses frères, ils sont 
obligés de s’installer chez des tantes, car ils ne peuvent plus garder leur maison. Ces tantes sont 
méchantes. Elles obligent Marguerite à travailler comme une servante, ne lui donnent presque pas de 
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nourriture et l’empêchent de prier ou d’aller à la messe ! Elle ne se plaint pas, mais en cachette, la nuit, 
elle serre fort son crucifix en priant.  Marguerite comprend que sa vocation sera d’être en union 
permanente avec Jésus crucifié. 
Les épreuves continuent pour la famille : La maman tombe malade, deux des frères meurent… Une 
tante et la grand-mère meurent aussi. Ne restent plus que la Tante Benoite qui devient encore plus 
méchante avec Marguerite, sa maman et son frère. 
 
Diapo 8 
Ils voudraient bien que Marguerite se marie, cela leur permettrait de partir avec elle et quitter cette 
vilaine tante ! Et comme Marguerite est très jolie, beaucoup de garçons du village seraient heureux de 
l’épouser ! Mais Marguerite ne le veut pas : elle a promis à Jésus d’être sa servante, elle veut devenir 
religieuse. 
Au début son frère refuse de l’aider, mais il finit par comprendre que c’est là la volonté de Dieu !  
Marguerite doit maintenant choisir dans quelle abbaye elle voudra devenir religieuse. Elle hésite entre 
plusieurs lieux quand quelqu’un lui parle de la Visitation à Paray-le-Monial… son cœur bondit de joie et 
elle comprend que c’est là qu’elle doit aller. Et quand elle entre pour la première fois au parloir de la 
Visitation, elle entend dans son cœur une voix qui lui dit : « C’est ici que je te veux. » 
 
Diapo 9 
Un mois plus tard, Marguerite entre officiellement au monastère de la Visitation, nous sommes le 
samedi 20 juin 1671. C’est un grand bonheur ! Elle est sûre que le Seigneur la veut là. 
Marguerite devient une postulante exemplaire. Un grand désir d’aimer Dieu de plus en plus naît en elle.  
Le 25 août 1671, Marguerite, entourée de quelques membres de sa famille, prend l’habit des 
Visitandines. Elle sera désormais appelée sœur Marguerite-Marie. Elle rayonne de joie. Jésus lui dit que 
c’est pour lui un temps de fiançailles : il va préparer son cœur à une union parfaite avec lui. Pendant les 
temps d’oraison, elle paraît totalement ailleurs, toute absorbée en Dieu. 
 
Diapo 10 
Comme sœur Marguerite-Marie est exemplaire et qu’elle passe beaucoup de temps dans la chapelle en 
adoration, certaines sœurs la considèrent comme folle. Et se pose la question de la renvoyer du 
monastère… Alors pour tester son obéissance, on lui impose des tas de services qui l’empêchent d’aller 
à la chapelle. Elle obéit sans réplique et trouve quand même le temps de prier pendant les services.  
 
Diapo 11 
Par exemple, pour la mettre à l’épreuve, un jour on lui demande d’aller surveiller l’ânesse et son petit au 
jardin, et qu’elle fasse bien attention à ce qu’ils ne mangent rien dans le potager. Évidemment, au bout 
d’un moment, Marguerite-Marie est « saisie » par le recueillement. Plus rien n’existe que son Dieu dont 
elle sent la présence auprès d’elle. Elle se met à genoux et prie. Et les 2 animaux ? Eh bien, ils ne font 
aucun dégât ! La mère supérieure comprend alors que cette sœur est menée par Dieu lui-même et qu’il 
assure le travail de Marguerite-Marie pendant qu’il la garde en oraison ! 
 
Diapo 12 
Sœur Marguerite-Marie peut donc finalement prononcer ses vœux de religieuse le 6 novembre 1672. 
Elle promet de nouveau sa fidélité à Jésus qui lui promet de ne plus la quitter et de s’entretenir avec elle 
sans que cela nuise à ses occupations. Sa vie est une continuité d’actes d’amour envers Dieu, qui la 
comble de grâces extraordinaires. Jusqu’à ce que… 
Le 27 décembre 1673, en la fête de saint Jean l’Evangéliste, Marguerite-Marie a un peu de temps libre, 
alors elle en profite pour aller à la chapelle, où elle adore le Saint-Sacrement.  
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Diapo 13 
C’est alors que se produit le premier miracle, la première apparition de Jésus.  
Elle dira ensuite : « Jésus me fit reposer longtemps sur sa divine poitrine, où il me découvrit les 
merveilles de son amour et les secrets de son sacré Cœur. » 
 
Diapo 14 
Jésus fait alors une confidence à Marguerite-Marie : « Mon divin Cœur est si passionné d’amour pour les 
hommes, et pour toi en particulier, que ne pouvant plus contenir en lui-même les flammes de son 
ardente charité, il faut qu’il les répande par ton moyen. »  
Marguerite-Marie reçoit sa mission sur terre : faire connaître le Cœur de Jésus, signe de l’amour de Dieu 
pour les hommes. 
La jeune religieuse a alors l’impression que Jésus lui prend un instant son cœur et qu’il le plonge dans le 
sien. Elle ressent dans son côté une vive brûlure qu’aucun médecin n’arrivera jamais à apaiser. Jésus 
l’appelle alors « la disciple bien-aimée de mon Cœur ». 
Jésus fait plusieurs demandes à Marguerite-Marie : communier chaque premier vendredi du mois (à 
cette époque on ne communiait pas souvent, même les religieuses !), et s’unir à son agonie en faisant 
chaque jeudi, de 23h à minuit une « heure sainte » en priant et en demandant pardon pour les péchés 
du monde.  
M-M s’en va toute tremblante chez la supérieure pour lui annoncer ce que Jésus vient de lui demander… 
La supérieure refuse catégoriquement que M-M s’impose cette nouvelle discipline.  
 
Diapo15 
M-M obéit à sa mère supérieure et reste paisible, mais une fièvre mystérieuse s’abat sur elle, qui la 
cloue au lit. Alors la supérieure lui lance un défi et lui dit : « Demandez à Notre-Seigneur de vous guérir, 
et s’il le fait, alors je croirai et je vous autoriserai. » A peine a-t-elle obéi qu’elle retrouve la santé ! Enfin 
la supérieure commence à changer d’avis sur M-M : c’est vraiment une âme privilégiée et une sainte 
que nous avons au monastère !  
Le Seigneur demande à M-M de faire des sacrifices en réparation pour ses sœurs qui ne sont pas assez 
croyantes. Quand elles l’apprennent, elles se vengent et M-M doit subir bien des humiliations de leur 
part. M-M en vient à croire que son imagination lui joue des tours.  
 
Diapo 16 
Heureusement, à cette époque-là arrive un religieux jésuite à Paray-le-Monial. Il s’appelle Claude La 
Colombière et a déjà une grande réputation de sainteté. M-M, en le voyant, entend dans son cœur : 
« Voilà celui que je t’envoie. » Quand Claude va entendre M-M en confession, il découvre une sainte 
âme qui s’ouvre à lui. Il a le don de l’apaiser et il lui assure que tout ce qui se passe en elle est « cadeau 
de Dieu ». A partir de ce moment-là, ils sont unis pour une même mission : faire mieux connaître 
l’amour de Dieu pour les hommes. Le père Claude demande alors à M-M d’écrire le récit des grâces 
reçues de Jésus. 
 
Diapo 17 
Le jour de la Fête-Dieu 1675, M-M, devant le Saint-Sacrement, dit à Jésus combien elle désire toujours 
plus « lui rendre amour pour amour ». Il lui répond qu’elle fait déjà beaucoup pour lui. 
Puis, il lui découvre son Cœur et lui dit : « Voilà ce Cœur qui a tant aimé les hommes, qu’il n’a rien 
épargné pour leur témoigner son amour ; et au lieu de reconnaissance, je ne reçois de la plupart que 
des ingratitudes, de l’indifférence et même du mépris dans le sacrement de l’eucharistie. Mais je 
souffre encore plus lorsque ce sont des âmes consacrées qui agissent ainsi. » 
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Jésus lui demande alors que soit instituée une fête du Sacré-Cœur, pour honorer l’amour de son Cœur 
pour les hommes. A cette fête, il est demandé de communier et de prier spécialement pour que l’amour 
de Dieu soit mieux connu. Ceux qui y seront fidèles recevront des grâces spéciales. 
M-M a peur d’en parler… mais heureusement, le père Claude la croit et travaille à faire connaître les 
demandes de Jésus. Malheureusement, en 1676, il doit partir en Angleterre et la laisse sans ce précieux 
soutien sur la terre. 
 
Diapo 18 
M-M se prive de beaucoup de choses, et sa santé est bien faible. Elle passe beaucoup de temps à 
l’infirmerie. La supérieure, qui est convaincue de sa sainteté, lui ordonne de demander à Jésus de lui 
rendre la santé à une date précise, ce qui se réalise ! Le père la Colombière, malade, revient à Paray où il 
a la joie de revoir plusieurs fois M-M avant de mourir, en 1682. 
 
Diapo 19 
M-M est maintenant nommée maîtresse des novices, et le noviciat devient vraiment une école de 
sainteté ! Les novices décident de préparer une surprise pour M-M pour le jour de la sainte Marguerite… 
Elles installent dans la salle du noviciat un petit autel qu’elles décorent avec des fleurs et des cierges et 
au milieu duquel elles placent une belle image du Sacré-Cœur qu’elles ont dessiné. M-M est aux anges 
et toute la journée, on se relaye pour prier devant ce bel autel. 
Pour la première fois, le Sacré-Cœur est honoré publiquement, comme Jésus l’a demandé. M-M conclut 
la journée en disant : « Maintenant, il faut continuer de prier afin qu’il règne dans tous les cœurs… » 
 
Diapo 20 
En lisant un livre du père La Colombière, les sœurs se rendent compte du trésor qu’est la personne de 
M-M. Le culte du Sacré-Cœur s’étend à tout le couvent, puis à d’autres couvents grâce aux anciennes 
mères supérieures, puis à l’aide de son nouveau confesseur, le père Rolin et grâce aux jésuites en 
général. Au monastère, la mère supérieure décide la construction d’une chapelle dédiée au Sacré-Cœur. 
Le dessin crayonné du Sacré-Cœur devient un vrai bijou que l’on place dans un petit oratoire. 
Des retraites sont prêchées sur la dévotion au Sacré-Cœur, la chapelle est achevée en 1688, M-M reçoit 
de plus en plus de visites au parloir, un miracle de guérison a lieu pour une sœur, un jésuite prépare un 
livre sur le Cœur du Christ…  
 
Diapo 21 
Maintenant que le message de Jésus est diffusé, M-M souhaite partir au ciel, estimant qu’on n’a plus 
besoin d’elle sur terre. Elle décide alors de faire une dernière retraite de 40 jours pour se préparer à 
mourir. Quelques jours après la retraite, elle tombe malade. Elle s’affaiblit tellement que le 17 octobre 
1690, elle meurt entourée de deux novices. Elle sera déclarée Sainte en 1920 et son corps repose dans 
la chapelle de la Visitation à Paray Le Monial, tout prêt de l’endroit où Jésus lui est apparu. 
 
Diapo 22 
Le culte du Sacré-Cœur ne s’arrêtera plus. De nombreuses congrégations sont créées, afin 
d’accompagner ceux et celles qui veulent rendre au Seigneur amour pour amour. Aujourd’hui, rien 
qu’en France, plus de 50 congrégations d’hommes ou de femmes sont ainsi sous le signe du Sacré-Cœur. 
Et des congrégations dédiées au sacré cœur ont été fondées partout dans le monde, aux Philippines, au 
Japon, au Inde, en Océanie, au Congo, partout en Europe, aux États-Unis, au Brésil, au Mexique, et dans 
bien d’autres pays ! 
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Diapo 23 
Tous les hommes du monde ne connaissent pas encore le cœur de Jésus… Mais c’est une grande joie 
pour lui de savoir que partout dans le monde, il y a des chrétiens qui l’aiment et le prient. Grâce à Ste 
Marguerite Marie ! 
 
Vous aussi, voulez vous devenir des amis du sacré cœur de Jésus ? Et voulez vous le faire connaître 
autour de vous ? 
Lui dire régulièrement que vous l’aimez ?  
Il existe plusieurs moyens de prier le Sacré Cœur.  
Par exemple, des croyants ont décidé de se consacrer au cœur de Jésus, c’est-à-dire de lui offrir leur vie. 
Ce peut être des prêtres, bien sûr, mais aussi des parents, des professeurs, des plombiers, des 
infirmières, et même des enfants ! 
On peut aussi porter sur soi une petite image du Cœur de Jésus pour penser à lui pendant notre 
journée, cela s’appelle une Sauvegarde (bricolage proposé dans le KIT).  
Ou le prier le jeudi soir une fois par mois, cela s’appelle l’Heure Sainte. 
Le prier devant le saint sacrement, dans sa chambre, à la messe…  
Faire une petite icone au Sacré Cœur (cf bricolage) et la mettre dans son coin prière. 
 
Diapo 24 
En fait, nous pouvons être, comme Ste Marguerite Marie, avec le Cœur de Jésus à chaque instant de 
notre vie ! 
 
Échanger ensuite spontanément avec les enfants pour faire ressortir ce qui les a marqués, ce qu’ils 
désirent vivre, etc… organiser un temps de prière devant une belle image du Sacré Cœur 


